
 

LEÇON 10 

3 - 9 mars  

 

LE RÔLE DE LA GESTION 
CHRÉTIENNE DE LA VIE 

 

SABBAT APRÈS-MIDI 

 

Étude de la semaine 
 

Col 1.16-18 ; He 4.14-16 ; 3 Jn 3 ; Gn 6.13-18 ; Ap 14.6-12 ; 1 P 1.15, 16. 
 
 

Verset à mémoriser 
 

« Car Dieu ne nous a pas appelés à l’impureté, mais à la sanctification. » 
(1 Thessaloniciens 4.7, COL) 

 

La notion de gestion chrétienne de la vie est tellement large et profonde que l’on peut facilement s’y 
perdre, paralysés par des digressions et accablés par son énormité. La gestion chrétienne de la vie, 
c’est à la fois simple et pourtant complexe. Elle peut donc être comprise de travers. Pourtant, ni le 
chrétien ni l’Église ne peuvent exister ou fonctionner sans elle. Être un chrétien, c’est aussi être un 
bon intendant.  

« Ce n’est ni une théorie ni une philosophie, mais un programme de travail. C’est en vérité la loi de 
vie chrétienne. [...] Elle est nécessaire pour une compréhension adéquate de ce qu’est la vie, et 
essentielle à une expérience religieuse véritable ou vitale. Ce n’est pas simplement une question de 
consentement intellectuel, mais c’est un, acte de la volonté et une transaction ferme et définitive 
qui touche à tous les domaines de la vie ». 

Citez quelques-uns des principes-clés de ce que signifie « être un intendant chrétien ». Cette 
semaine, nous examinerons davantage les rôles qu’une gestion selon Dieu joie dans la vie 
chrétienne. Nous le ferons, cependant, à travers une analogie intéressante : la roue d’un char.  

 

Étudiez la leçon de cette semaine pour le sabbat 10 mars. 

 

47. LeRoy E. Froom, Stewardship in Its Larger Aspects [La gestion chrétienne de la vie dans son 
aspect le plus large], Mountain View Californie, Pacific Press Publishing Association, 1929, p. 5.  

 

 

 

 

 

 



DIMANCHE 4 mars  

 

Christ comme axe 

 

Jésus est la figure centrale de toute la Bible (Jn 5.39), et nous avons besoin de nous projeter dans 
une relation avec lui. Il a payé le prix du péché et est devenu une « rançon pour une multitude » 
(Mc 10.45). Jésus a toute autorité au ciel et sur terre (Mt 28.18), et toutes choses ont été remises 
entre ses mains (Jn 13.3). Son nom est au-dessus de tous les autres, et un jour tout genou fléchira 
devant lui (Ph 2.9-11). « Jésus est l’axe vivant de toutes choses »28  

Christ est le cœur de notre intendance et la source de notre force. À cause de lui, notre vie vaut la 
peine d’être vécue, et démontre à tous que Christ est le centre de notre vie. Paul avait beau avoir 
vécu de nombreuses épreuves, peu importait où il était et ce qui lui arrivait, il avait une priorité dans 
sa vie : « La vie, c’est le Christ, et la mort est un gain » (Ph 1.21).  

Lisez Colossiens 1.16-18; Romains 8.21 et 2 Corinthiens 5.17. Que nous indiquent ces textes 
sur la centralité de Jésus dans tout ce qui nous concerne ?                         

Il n’y a pas d’authentique gestion chrétienne de la vie sans que Christ soit au centre (Ga 2.20). Il 
est le centre de « la bienheureuse espérance » (Tt 2.13), « il est avant tout, et c’est en lui 

que tout se tient » (Col 1.17). De la même manière que l’axe est au centre de la roue et peut ainsi 
porter le poids d’un char, Christ est le centre de la vie de ses intendants. De la même manière qu’un 
axe solide donne de la stabilité, permettant aux roues de tourner, Jésus est également le centre fixe 
et stable de notre existence chrétienne (He 13.8). Son influence devrait affecter tout ce que nous 
pensons et faisons. Tous les aspects de la gestion chrétienne de la vie tournent autour de Christ et 
trouvent leur centre en Christ.  

« Hors de moi, en effet, vous ne pouvez rien faire. » (Jn 15.5) Le centre de la gestion 
chrétienne de la vie n’est pas un grand vide, mais la réalité du Christ vivant qui agit en 
nous pour modeler nos caractères dès maintenant et pour l’éternité.  

48. Ellen G. White, Evangéliser, section 7, p. 173.  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



LUNDI 5 mars  

 

La doctrine du sanctuaire 

 

Quand on pense au sanctuaire, la gestion chrétienne de la vie ne nous vient généralement pas à 
l’esprit. Pourtant le lien est bien là, car le sanctuaire est tout à fait crucial. Dans notre système de 
croyances, et la gestion chrétienne de la vie fait partie du système. « Le fondement de notre foi 
réside dans une compréhension correcte du ministère qui s’opère dans le sanctuaire céleste ».49  

Il est impératif que nous comprenions le rôle de la gestion chrétienne de la vie à la lumière de cette 
notion biblique. 1 Rois 7.33 décrit un char avec des roues. Nous allons illustrer la doctrine du 
sanctuaire comme le moyeu de la roue. Le moyeu est attaché à l’axe et donne de la stabilité à la 
roue quand elle tourne. Ayant connu la mort et une résurrection victorieuse (2 Tm 1.10), Christ, par 
sa mort, est la fondation de son œuvre dans le sanctuaire (He 6.19,20) et « donne de la stabilité à 
notre foi ». Et c’est depuis le sanctuaire qu’il œuvre en notre nom, nous qui demeurons ici-bas (voir 
He 8.1,2). « Campés sur le principe de “Sola Scriptura” [Les Ecritures seules], l’adventisme biblique 
a construit son system doctrinal à partir de la perspective générale de la doctrine du sanctuaire »50. 

Que nous indiquent ces textes sur le ministère de Jésus dans le sanctuaire 1 Jn 2.1 ; He 
4.14-16 ; Ap 14.7.  

La doctrine du sanctuaire contribue à révéler la grande vérité du salut et de la rédemption, qui est 
au cœur de toute théologie chrétienne. Dans le sanctuaire, nous voyons non seulement la mort de 
Christ pour nous, mais également son ministère dans le sanctuaire céleste. Nous voyons aussi dans 
le lieu Très Saint l’importance de la loi de Dieu et la réalité du jugement final. Au cœur de tout cela, 
on a la promesse, de rédemption disponible par le sang versé de Jésus.  

Le rôle de la gestion chrétienne reflète une vie enracinée dans la grande vérité du salut, telle qu’elle 
est révélée dans la doctrine du sanctuaire. Plus notre compréhension de ce que Christ a fait pour 
nous et fait « en nous » maintenant est grande, et plus nous nous rapprochons de Christ, de son 
ministère, de sa mission, de son enseignement et de son intention pour ceux qui vivent les principes 
de la gestion chrétienne dans leur vie.  

Lisez Hébreux 4.14-16.                                                                                                       
Que trouve-t-on dans ce passage qui concerne notre lutte personnelle avec le péché, le 
moi et l’égoïsme ?                                                                                             
Comment tirer force et espérance de ce qui nous est promos ici ? 
 

49. Ellen G. White, Évangeliser, section 8, p. 204.  

50. Fernando Canale, Secular Adventism? Exploring the Link Between Lifestyle and Salvation 
[Explorer le lien entre le style de vie et le salut], Lima, Pérou, Peruvian Union University, 2013, p. 
104,105.  

  

 

 

 

 

 

 

 



MARDI 6 mars 

 

Des croyances Christo-centrées 

 

Le sanctuaire est central, car c’est là que la grande vérité du salut s’exprime puissamment, et où le 
sens de la croix est révélé. Et toutes nos doctrines, d’une manière ou d’une autre, doivent être 
associées la promesse de l’Évangile et au salut. Comme les rayons de la roue, d’autres doctrines 
émanent de la grande vérité du salut par la foi en Jésus.  

« Le sacrifice expiatoire du Christ est la grande vérité autour de laquelle gravirent toutes les autres. 
[...] Ceux qui étudient le merveilleux sacrifice du Rédempteur grandissent en grâce et en 
connaissance »51. 

Que voulait dire Jésus en se désignant comme « la vérité » dans Jean 14.6 ? Comparez 
avec Jean 17.17. Que devons-nous faire de la vérité (3 Jn 3) ?  

Nos croyances doctrinales influencent qui nous sommes et la direction que nous prenons. Les 
doctrines ne sont pas de simples idées théologiques abstraites. Toute véritable doctrine est enracinée 
en Christ, et toutes devraient influencer différemment la manière dont nous vivons. En fait, on 
pourrait dire à juste titre que notre identité d’adventistes du septième jour est enracinée dans nos 
enseignements doctrinaux plus que dans quoi que ce soir d’autre. Ainsi, les enseignements que nous 
tirons de la Bible forment notre identité en tant qu’adventistes du septième jour.  

Le rôle de la gestion chrétienne de la vie, c’est de vivre la vérité doctrinale telle qu’elle se trouve en 
Jésus, et de le faire d’une manière qui affecte positivement notre qualité de vie. « Mais vous, ce 
n’est pas ainsi que vous avez appris à connaitre Christ, si du moins c’est lui que vous avez écouté 
et si c’est en lui que vous avez été enseignés conformément à la vérité qui est en Jésus. On vous a 
enseigné à vous débarrasser du vieil homme qui correspond à votre ancienne manière de vivre et 
se détruit sous l’effet de ses désirs trompeurs. À vous laisser renouveler par l’Esprit dans votre 
intelligence, et à vous revêtir de l’homme nouveau, créé selon Dieu dans la justice et la sainteté que 
produit la vérité » (Ephésiens 4.21-24, SG21). Ce texte nous révèle ce que signifie non seulement 
connaître la vérité, mais la vivre. Être un intendant, ce n’est pas simplement croire des doctrines, 
aussi vraies soient-elles. Être un intendant signifie vivre ces vérités dans nos vies et dans nos 
relations avec les autres.  

51. Ellen G. White, The SDA Bible Commentary [Le commentaire biblique adventiste), vol. 5. p. 
1137.  

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



MERCREDI 7 mars  

 

Le message des trois anges 

 

Dieu a averti le monde d’une catastrophe à venir à seulement deux reprises : une fois à Noé (Gn 6 
13-18 ; Mt 24.37), et l’autre avec le message des trois anges (Ap 14.6- 12). Ce message révèle une 
perspective unique sur des événements mondiaux à venir. Notre compréhension de ces messages 
s’est affinée au fil du temps, mai le message et la mission demeurent la justification par la foi en 
Christ, « en vérité [...] le message du troisième ange »52. Autrement dit, au cœur de notre message 
de la vérité présente, il y a Jésus et son grand sacrifice pour nous. 

Lisez Apocalypse 14.6-12. Quelle est l’essence de ces messages ? Que disent-ils au monde 
? Quelle responsabilité repose sur nous concernant ces messages, et quelle est la place 
de la gestion chrétienne de la vie là-dedans ?  

En tant qu’adventistes du septième jour, notre mission est de présenter la vérité du message des 
trois anges pour se préparer au retour du Christ. Les gens doivent être en mesure de prendre une 
décision concernant l’éternité. Le rôle de la gestion chrétienne de la vie est d’entrer en partenariat 
avec Dieu dans la mission  

(2 Co 5.20; 6.1-4).  

« En un sens tout particulier, les adventistes ont été suscités pour être des sentinelles et des porte-
lumière. Le dernier avertissement pour un monde qui périt leur a été confié. La Parole de Dieu 
projette sur eux une lumière éblouissante. Leur tâche est d’une importance capitale : la proclamation 
des messages du premier, du second et du troisième ange. Aucune œuvre ne peut lui être comparée. 
Rien ne doit en détourner notre attention. »53 

Cette jante de la roue est toute proche du point de contact avec le sol et représente la mission des 
messages des trois anges. Leur mission est de protéger des dérives théologiques et d’identifier notre 
responsabilité dans les événements des derniers jours. Nous devons être des intendants de ce 
message, en le proclamant au monde. C’est tellement facile, quand on pense aux événements des 
derniers jours, de se laisser absorber par les tableaux et les dates. Ils ont leur rôle, mais comment, 
alors que nous cherchons à prêcher ce message au monde, peut-on s’assurer de toujours garder 
Jésus et son sacrifice pour nous au premier plan ?  

52. Ellen G. White, Évangeliser, section 7, p. 177.  

53. Ibid. Témoignages pour l’Église, vol. 3, chap. 54, p. 344.  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



JEUDI 8 mars 

 

La gestion chrétienne 
 

Christ veut que nous menions une vie sainte. Sa vie illustre « la sainteté » et à quoi devrait 
ressembler la gestion chrétienne de la vie en fin de compte (He 9.14). Nous devrions gérer nos vies 
d’une manière qui plaise à Dieu, y compris dans notre gestion de tout ce que nous avons reçu. La 
gestion chrétienne est une expression de cette sainteté.  

Comparez 1 Pierre 1.15, 16 et Hébreux 12.14. Que signifient « être saint » et « sainteté » ? 
Quel est le rapport avec notre gestion chrétienne ?  

Les Romains ont découvert qu’une roue de char était plus résistante si l’on plaçait un ruban de fer 
sur la jante. L’artisan chauffait le métal, afin qu’il soit suffisamment dilaté pour être glisse par-
dessus la jante. Il faisait couler de l’eau froide dessus pour qu’il s’y ajuste parfaitement. Le ruban 
d’acier entrait alors en contact avec la route quand la roue tournait.  

Le ruban d’acier sur la jante peut représenter la notion de gestion chrétienne. C’est le moment de 
vérité, quand notre vie spirituelle se frotte au quotidien. C’est là que la foi rencontre les hauts et les 
bas de la vie, à travers les succès et les échecs. C’est là que nos croyances prennent leur sens, dans 
les cahots de la vie de tous les jours. La gestion chrétienne de la vie est l’enveloppe extérieure de 
notre identité et de nos actes. C’est un témoignage de notre conduite et d’une vie bien gérée. Nos 
actes quotidiens qui révèlent Christ sont comme l’acier sur la roue en contact avec la route.  

Les actes sont puissants et doivent être contrôlés par notre engagement envers Christ. Nous devons 
vivre avec cette assurance et cette promesse : « Je peux tout en celui qui me rend puissant » (Ph 
4.13). « La sanctification de l’âme par l’Esprit Saint n’est pas autre chose que l’implantation de la 
nature du Christ dans notre humanité. La religion de l’Évangile, c’est la vie du Christ en nous — un 
principe vivant et actif. C’est la grâce du Sauveur manifestée dans le caractère et produisant de 
bonnes œuvres. Il est impossible de séparer les enseignements de l’Évangile de notre existence 
concrète. Tous les aspects de notre expérience religieuse doivent être une révélation de la vie du 
Christ »54.  

54. Ellen G. White, Les paraboles de Jésus, « Le service de Dieu », p. 337. 338.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



VENDREDI 9 mars  

 

Pour aller plus loin... 

 

Parfois, on devait remettre à neuf les bandes de fer des roues de char, car elles se détendaient à 
cause des contacts répétés du métal avec la route. Cela nécessitait de nombreux coups de marteau 
sur la bande de fer en question. Cette remise à neuf de la bande représente l’économat chrétien, en 
tant que sanctification concrète. C’est avoir l’esprit de Christ quand on réagit à chaque aspect, petit 
ou grand, de la vie, même quand le processus peut être difficile et douloureux. Que ce processus 
concerne l’usage que nous faisons de notre argent, nos familles, ou notre emploi, entre autres, on 
doit réagir à toutes ces occasions en fonction de la volonté de Christ. Parfois, nous ne le savons tous 
que trop bien, c’est souvent dans les coups durs que nous retenons la leçon.  

Il n’est pas facile de remettre l’acier en état. Il n’est pas facile non plus de remettre le caractère 
humain en état. Pensez à l’expérience de Pierre. Il avait suivi Jésus partout, mais il ne s’attendait 
pas à entendre ces mots de la bouche de Jésus « Mais j’ai prié pour toi, afin que ta foi ne disparaisse 
pas tout à fait ; et toi, quand tu seras revenu, affermis tes frères (Lc 22.32). Ensuite, peu après 
avoir renié Jésus, Pierre a connu un changement dans sa vie, mais seulement au prix d’une 
expérience très douloureuse et pénible. En un sens, son intendance a été remise à zéro. Pierre a été 
de nouveau converti, et sa vie allait prendre une nouvelle direction, mais seulement après un bon 
martèlement. 

À méditer 

 Quel est le rapport entre la sanctification pratique et l’instruction de Jésus de « se renier soi-
même, [de] se charger [r] chaque jour de sa croix » (Lc 9.23)? Qu’est-ce qui a été crucifié (Gn 
6.14)? En quoi cela illustre-t-il le processus de sanctification? Comment la sanctification pratique 
nous aide-t-elle à apprendre à penser comme Dieu (1 Co 2.16)? 

 Quelle est votre espérance de cette réalité selon laquelle des épreuves douloureuses peuvent 
nous enseigner de puissantes leçons sur la vie chrétienne et le fait de suivre le Seigneur ? Laissez 
les membres de la classe qui se sentent à l’aise à partager ces expériences et ce qu’ils ont appris. 
Que peut-on également apprendre des expériences d’autrui ? 

 Pensez à d’autres croyances que nous avons en tant qu’adventistes, que ce soit le sabbat, l’état 
des morts, la création, etc. En quoi ces différentes croyances ont-elles un impact sur la conduite de 
notre vie en général ?   

 


